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Chapitre 1




— Parlez-moi de ces femelles humaines. 

Par le saint draanth. Il se trouvait dans la même pièce que l'empereur en personne. Sardaan K'Vass cligna des yeux et résista à l'envie de se pincer. Debout comme il l'était juste derrière son commandant, Fenriis, personne ne remarquerait s'il le faisait, mais là n'était pas la question. Il était un guerrier avec une tête pleine de tresses. Il avait une réputation à tenir. Pourtant, il ne put s'empêcher d'être envahi par l'émerveillement en regardant autour de lui. La pièce était remplie à ras bord de légendes.

Des guerriers des autres vaisseaux bondaient la salle, tous tournés dans la même direction. L'empereur Daaynal K'Saan se tenait là, aux côtés de ses neveux, le Commandant de guerre Tarrick et le Seigneur Guérisseur Laarn, son visage sévère et son corps couvert de cicatrices étaient un spectacle à voir. De l'autre côté de l'empereur se trouvait son champion, Xaandril, un bras en écharpe, et, étonnamment, une femelle humaine.

Sardaan l'observait du coin de l'œil. Vêtue d'un curieux mélange de cuirs de guerrier et de vêtements humains, elle semblait être avec Xaandril lui-même. C'était en soi une surprise. Le grand et bourru champion n'était pas connu pour fréquenter les maisons de plaisir et l'histoire de la perte de sa compagne et de son enfant, ainsi que sa réaction, était devenue légendaire.

Pourtant, il semblait protecteur et possessif envers la petite femelle humaine, fusillant du regard tout mâle qui la regardait trop longtemps. C'était un défi tacite que la femme était sienne. S'il ne l'avait pas encore revendiquée, ce ne serait pas long. Sardaan ne l'affronterait certainement pas. Même si le champion se remettait d'une blessure, ce serait encore du suicide.

— Nous avons la vice-présidente humaine, Madison Cole, à bord, dit Fenriis, sa voix profonde emplissant la salle de briefing. Il semble y avoir quelques problèmes politiques. L'homme humain, Hopkins, semble avoir des ordres venant de plus haut qu'elle, du président lui-même, indiquant que les promesses qu'elle fait ne seront pas honorées.

Daaynal fronça les sourcils, un pli profond entre ses yeux. Ses tresses, plus nombreuses que Sardaan n'en avait jamais vu sur un guerrier, effleurèrent son épaule alors qu'il regardait Fenriis.

— Tu penses qu'elle a l'intention de nous prendre pour des imbéciles ?

Danaar, à côté de Fenriis, gronda du fond de sa gorge, mais le commandant leva légèrement la main pour faire taire son second. Sardaan observa l'interaction avec intérêt. Les sentiments de Danaar envers la femelle humaine n'étaient un secret pour personne. Ils ne l'avaient pas été depuis le moment où elle avait mis le pied à bord de leur vaisseau.

— Je ne suis pas sûr. Je pense qu'elle est mise à l'écart de leur structure de commandement. Hopkins a laissé échapper quelque chose à propos de représailles à son retour chez elle à cause de sa position envers nous.

Il y eut un autre grognement de Danaar mais il ne parla pas. Comme Sardaan, il savait qu'il valait mieux ne pas interrompre de tels mâles en conversation. Mais Sardaan ne manqua pas le petit regard furtif de l'empereur vers le grand guerrier. Merde. Si Daaynal s'offensait...

— Sa position envers nous ? poursuivit l'empereur, son attention de nouveau sur Fenriis. Une bonne position, j'imagine ?

Fenriis hocha la tête.

— Elle semble avoir la tête sur les épaules et être ouverte à la fois à la négociation et à la possibilité d'intégration de nos deux espèces.

— Une seule espèce, interrompit le Seigneur Guérisseur. Les humains sont une sous-espèce de Lathar. Ils sont littéralement nous. Mais en plus petit.

— Et nous avons toujours des femmes, interrompit la femme aux côtés de Xaandril, ce qui fit froncer les sourcils à plus d'un mâle dans la salle. Mais ni l'empereur ni le seigneur guérisseur ne semblaient contrariés, hochant plutôt la tête en accord alors que la femme parlait.

— Madison Cole est une bonne femme, poursuivit-elle. Juste et équilibrée avec de bonnes politiques. Elle s'est toujours battue pour le peuple, même contre des obstacles insurmontables, et ça ne me surprend pas qu'elle soit raisonnable concernant les négociations humains-Lathar. Et ça ne me surprend pas non plus, insista-t-elle rapidement, que les connards du Terra-command agissent contre elle. Ils essaient de la discréditer depuis des années. C'est quelqu'un de bien.

Sardaan l'observait maintenant ouvertement, comme la plupart des personnes dans la pièce. Daaynal sourit.

— Messieurs, permettez-moi de vous présenter Kenna Reynolds, l'une de nos charmantes invitées terriennes. Elle a été des plus gracieuses en nous aidant à comprendre son peuple.

Sardaan déchiffra facilement les paroles de l'empereur. La femme devait être l'une des femmes prises à la première base terrienne que les Lathar avaient découverte. Des histoires circulaient à leur sujet depuis leur découverte. Elles étaient toutes censées être des femmes militaires. Maintenant, après l'avoir vue elle et d'autres sur le vaisseau humain juste à leur bâbord, il comprenait enfin ce que cela signifiait.

Kenna releva le menton, regardant autour de la pièce avec un léger sourire aux lèvres alors qu'elle hochait la tête en signe de reconnaissance.

— Messieurs.

— Donc... vous pensez que traiter avec la vice-présidente ne nous mènera nulle part ? demanda l'empereur à la femelle humaine, qui haussa les épaules.

— Sans en savoir plus sur la situation et lui parler, je ne peux pas dire ça. J'ai été hors du coup pendant un moment.

Elle adressa un grand sourire à Xaandril, et Sardaan fut surpris de voir le léger adoucissement de ses traits alors qu'il regardait la petite femelle. Ouais, le champion en pinçait grave. Pourquoi ne l'avait-il pas encore revendiquée ? Elle était juste là, et beaucoup plus petite que le champion. Il n'y avait aucune chance qu'elle puisse gagner dans un combat de défi.

— À qui d'autre avons-nous affaire ? Daaynal reporta son attention sur Fenriis. À son crédit, le commandant de guerre ne cilla même pas face à la manière dure de l'empereur, mais Sardaan ne s'attendait à rien d'autre. Ils étaient tous des K'Vass, le meilleur clan de guerriers qui soit.

— Le vaisseau humain TSS Defiant est arrivé à l'origine sous le commandement d'un Général Hopkins, mais après sa tentative d'attaque contre nous, le commandement a été transféré à un Major Général Black. Une femelle. Je ne peux pas dire quel âge elle a, je... Fenriis haussa légèrement les épaules. Mon exposition aux femelles a été limitée. Si je devais deviner, je dirais que c'est une guerrière dans la fleur de l'âge.

L'image de la belle femme terrienne se forma instantanément dans l'esprit de Sardaan lorsque Fenriis mentionna son nom, et il ne garda son expression neutre qu'avec un contrôle durement acquis. En tant qu'officier des communications, il avait été le premier à lui parler et avait été instantanément captivé. Elle était petite et belle... son regard direct l'avait affecté à des niveaux qu'il n'avait jamais expérimentés auparavant, et il voulait instantanément plus. Il tuerait pour l'avoir dans un cercle de défi et la revendiquer.

— Attendez... interrompit Kenna, son expression captivée. Vous avez dit Major Général Black ?

Fenriis acquiesça, les mâles autour de la table regardant la femelle humaine. Elle avait certainement toute l'attention de Sardaan. Toute information qu'il pourrait glaner sur Black était bonne à prendre. S'il arrivait un jour à la rencontrer, il voulait autant de renseignements que possible pour faire avancer ses intérêts.

— Vous connaissez ce nom ? demanda Daaynal.

Kenna siffla et hocha la tête.

— Oh que oui... je connais Black. Tout le monde dans l'armée connaît Black.

— Expliquez. L'exigence de l'empereur était brusque et aurait fait trembler un guerrier de moindre valeur dans ses bottes, mais les lèvres de Kenna se contentèrent de s'incurver.

— Black est une légende de son vivant. Genre une dame vraiment effrayante. Elle a été dans pratiquement tous les conflits... genre depuis toujours. Totalement badass.

Sa femelle humaine était une guerrière comme lui.

Sardaan ne put s'empêcher d'esquisser un petit sourire. Badass. Même lui pouvait comprendre que ce mot humain était positif. Black ferait une compagne digne de ce nom... une fois qu'il serait assez proche pour la revendiquer. Il jeta un rapide coup d'œil aux mâles autour de la table. La moitié semblait aussi intéressée que lui par les informations sur Black. Draanth, il devrait probablement se battre pour avoir la chance de la revendiquer.

Il serra les dents, empli de détermination. Il ferait tout ce qu'il faudrait. Elle était sienne. Ce serait bien d'avoir une compagne, quelqu'un avec qui partager sa vie. Elle s'adapterait vite à la vie à bord d'un vaisseau latharien.

— Bien. Alors nous avons besoin qu'elle soit de notre côté, de préférence accouplée à l'un de nos guerriers, annonça Daaynal en regardant Fenriis.

Pendant un instant, le cœur de Sardaan faillit s'arrêter dans sa poitrine, mais il se rappela ensuite que Fenriis avait déjà une compagne, la charmante Lady Amanda. — Commandant, vous êtes le seul d'entre nous à avoir réellement parlé longuement à la femelle en question. Votre opinion ?

— C'est une guerrière compétente et, à mon avis, elle n'est pas dupe. Elle ne sera pas facilement manipulée. Cependant, lors de la conversation que j'ai eue avec elle plus tôt, elle a laissé transparaître un intérêt, très léger, pour l'un de nos guerriers.

Sardaan cligna des yeux, rejouant la conversation dans son esprit alors qu'il essayait de comprendre de qui Fenriis parlait – et, plus important encore, qui il devrait tuer pour avoir une chance avec la femelle qu'il désirait – mais il fit chou blanc.

Il y avait eu des interférences sur la ligne pendant la communication, alors il avait dû se concentrer sur ses systèmes pour les éliminer. Il avait détourné son attention de l'écran à plusieurs reprises.

— Qui ? exigea l'empereur.

Fenriis se tourna légèrement sur le côté, mettant Sardaan lui-même sous les projecteurs. Il se retourna à moitié avant de réaliser qu'il n'y avait personne derrière lui.

— Moi ? Sa voix trahit sa surprise, puis le plaisir envahit son système. Black avait montré de l'intérêt pour lui ? Peut-être que ce serait plus facile qu'il ne l'avait pensé.

— Oui, vous. Votre Altesse, voici Sardaan K'Vass, l'un de mes parents. Fenriis esquissa un petit sourire en incitant Sardaan à s'avancer. — Il y a eu un léger frémissement de son regard vers lui pendant notre communication et chez une femme comme elle...

Sardaan hocha la tête, stupéfait à la fois par le fait que Fenriis l'ait nommé comme parent et par la révélation de l'intérêt de Black. Certes, il était lointainement apparenté au commandant de guerre – ils partageaient un cousin – mais que le mâle confirme leur lien devant l'empereur, rien de moins. C'était assurément une promotion. Puis réaliser que la femme qui l'avait tant affecté l'avait apparemment remarqué aussi... Black avait été si contrôlée pendant toutes les communications qu'un tel lapsus était révélateur.

— Excellent ! L'empereur rayonnait. — Sardaan K'Vass, vous serez l'escorte du major général ce soir. Je veux que vous vous colliez à elle comme du pelaranss. Abreuvez-la de boissons et mettez-vous dans son lit. Si vous pouvez la faire accepter votre revendication sur elle, c'est encore mieux. Ne nous décevez pas sur ce point. Compris ?

— Oui, Sire, dit-il en s'inclinant. Cette fois, il ne put s'empêcher d'afficher un lent sourire. Séduire la femme de ses rêves avec la bénédiction de l'empereur ? Il était totalement partant pour ça.

— Je ne vous décevrai pas. Elle sera mienne avant le lever du soleil.








  
  
Chapitre 2




— Eh bien, tu t'es bien apprêtée ! 

Danielle Black, Dani pour les rares personnes qu'elle considérait comme des amis, sourit au sifflement admiratif lorsqu'elle entra dans le hangar à navettes, habillée pour le dîner à bord du vaisseau latharien.

Shannon Taylor, son second, s'appuyait d'une épaule contre la navette qui devait emmener Dani sur le vaisseau alien. Elle portait encore son uniforme de service, le grade de lieutenant-colonel brillant à son col. Comme Dani, elle était militaire de carrière, pratiquement née et élevée en uniforme. Comme Dani également, elle avait grandi dans une colonie et s'était engagée dès ses seize ans pour échapper à une vie de travail pénible dans les usines coloniales. Ni l'une ni l'autre n'avaient regardé en arrière.

— Sexy patronne, fit Shannon avec un clin d'œil en s'approchant. Tu vas les avoir à ta botte. Tu peux me croire.

Avec un grand sourire, Dani fit un petit tour sur elle-même pour se montrer. Ce geste féminin, elle ne l'aurait fait qu'en présence de quelqu'un en qui elle avait confiance. Elle était belle dans son uniforme de cérémonie, la veste militaire à col lui allait comme un gant par-dessus une robe fourreau sur mesure qui mettait en valeur sa silhouette svelte. Avec ses cheveux soigneusement tirés en arrière et ses talons hauts, elle se sentait bien aussi.

— Merci. Je l'espère bien, répondit-elle, son amusement s'estompant face au sérieux de sa visite sur le vaisseau alien. Il faut que je ramène Cole ou le commandement me fera la peau.

De toutes les conneries que son précédent officier supérieur, Hopkins, avait faites pendant son commandement, rien n'égalait la pure stupidité de monter une attaque contre un adversaire alien doté d'une technologie supérieure. Non seulement il avait énervé une espèce capable d'anéantir l'humanité sans y penser à deux fois, mais il avait aussi réussi à se faire capturer avec le vice-président par-dessus le marché.

Ce qui signifiait qu'elle devait maintenant régler ce merdier, y compris négocier la libération des captifs... le tout à partir d'une position de force sévèrement réduite. Génial. Putain de génial.

Le front de Shannon se plissa. — Je ne suis vraiment pas sûre que ce soit une bonne idée, patronne. Tu es l'officier commandant... laisse-moi y aller à ta place.

Dani secoua la tête. — Non. J'ai établi un contact avec ce commandant la dernière fois que nous avons parlé. Je ne veux pas risquer une perte de confiance, surtout que ça pourrait compromettre nos chances de récupérer Cole.

Shannon leva un sourcil, son expression indéchiffrable. — Et ça n'a rien à voir avec le fait que l'endroit soit rempli d'hommes sexy en diable ?

Dani lui fit un doigt d'honneur. — Le jour où un mec me fera tourner la tête sera le jour où je démissionnerai. Ils sont beaux, certes... mais je n'ai pas encore rencontré un gars capable de me suivre.

Pour une raison quelconque, en disant cela, l'image d'un des guerriers aliens lui vint à l'esprit. Pas le commandant — lui était tout en ténèbres et concentration intense — mais l'un des autres. Le premier homme à qui elle avait parlé quand elle avait contacté leur vaisseau après avoir réalisé que le plan d'Hopkins était devenu le beau bordel qu'elle lui avait dit qu'il serait. Grand, large d'épaules et beau comme un dieu, avec une touffe de cheveux blond sale attachés en arrière, ses yeux d'un bleu vif la hantaient depuis dans son sommeil.

Rapidement, elle secoua la tête pour chasser cette image. Elle ne faisait pas dans les relations. Jamais. Dès qu'elle faisait l'erreur de tomber amoureuse de quelqu'un, il partait, mourait, ou était simplement muté à l'autre bout de la galaxie. Tout revenait au même. Elle se retrouvait seule.

Donc si elle devait finir comme ça, autant commencer de la même façon.

— Hum. Assure-toi juste de t'y tenir. D'accord ? J'ai entendu des histoires sur leurs techniques de séduction, commenta Shannon en accompagnant Dani vers l'arrière de la navette où la rampe d'embarquement était ouverte.

Il n'y avait pas de pilote. Pilote de combat qualifiée elle-même, Dani n'en avait pas besoin, et elle ne risquerait pas la vie de quelqu'un d'autre au cas où les Lathar ne seraient pas honnêtes.

Cette fois, ce fut au tour de Dani de lever un sourcil. — Et comment sais-tu ça ? Aucune des femmes que les Lathar ont emmenées la première fois n'est revenue, donc on vole littéralement à l'aveugle concernant ce qu'ils sont, et ce que sont leurs techniques de séduction.

Et c'était le cas. Jusqu'à présent, même si le retour des femmes qui n'avaient pas accepté de « compagnons » lathariens était sur la table des négociations, aucune n'était encore revenue dans les systèmes terriens. Donc, ce qu'ils savaient réellement sur les Lathar était très limité.

Mais l'expression de Shannon ne changea pas. — Deux mots... Jane. Allen.

Dani pinça les lèvres un instant. — D'accord. Je te l'accorde.

Jane Allen était une légende chez les Marines, dure comme l'acier et pas du genre à se laisser facilement séduire. Le fait qu'elle soit l'une des femmes qui avaient épousé un guerrier latharien avait envoyé des ondes de choc dans toute la communauté militaire. Dani était certaine qu'elle serait morte en combattant plutôt que de se blottir contre un amant alien.

— Alors... n'ose même pas me faire une Jane, d'accord ? Je détesterais devoir te signaler comme TSTL. Shannon lui fit un clin d'œil, tapotant le côté de la navette en s'éloignant.

— Hein ? Qu'est-ce que ça veut dire, TSTL ? cria Dani à la femme qui s'éloignait. Shannon inventait toujours ses propres codes.

— Too Stupid To Live. Trop stupide pour vivre. Parce qu'il faudrait l'être pour se laisser avoir par un beau morceau, répondit Shannon par-dessus son épaule, ses cheveux roux flamboyants comme un drapeau contre les cloisons grises alors qu'elle quittait le hangar à navettes.

Dani secoua la tête en riant doucement tandis qu'elle activait la rampe. Shannon était l'une de ses plus proches amies, mais elle avait le sens de l'humour le plus étrange. L'image de l'alien sexy s'imposa à nouveau dans son esprit et elle la chassa.

— Ouais, ça n'arrivera pas, marmonna-t-elle pour elle-même en démarrant les moteurs de la navette et en lançant les procédures de décollage. Je ne m'appelle pas Jane Allen.

Le vol vers le vaisseau alien fut court, simple et sans incident, ce qui permit à Dani de se concentrer sur ce qu'elle voyait. Le Veral'vias était énorme et elle reconnut facilement les lignes élégantes d'un vaisseau de guerre. Un vaisseau assez grand pour anéantir toute la flotte humaine sans effort. Et il n'était pas seul. Son regard perçant repéra un autre, juste derrière, qui était arrivé à un moment donné cet après-midi.

— Ordinateur, améliore l'image de l'écran principal, ordonna-t-elle, les sourcils froncés alors qu'elle se concentrait. Elle devait recueillir autant de renseignements que possible. Le moindre petit détail pourrait les aider à comprendre les Lathar. Concentre-toi sur les sections g-cinq à k-dix-sept.

Une partie de l'écran devant elle se sépara et zooma sur une vue de la coque du deuxième vaisseau. Il y avait des marques qu'elle supposait être en latharien, mais elle ne pouvait pas les lire. Une désignation de vaisseau peut-être ?

— Ordinateur, cherche des marques similaires sur le Veral'vias et compare. Vois si tu peux trouver une correspondance, ordonna-t-elle, balayant la console devant elle pour effacer la section zoomée. La navette contourna la coque du grand vaisseau alien et elle aperçut le hangar à navettes ouvert qui se profilait devant elle.

— Navette terrienne, ici le Veral'vias, annonça une voix profonde sur le canal de communication alors que tous ses systèmes de propulsion devenaient soudainement inactifs. Nous allons vous faire entrer à partir d'ici.

— Ici le Général de division Black. Bien reçu, répondit-elle avant de se rasseoir tandis que le vaisseau alien la guidait vers le hangar à navettes. La voix était nouvelle, ce n'était pas le beau gosse à qui elle avait parlé plus tôt, et elle se demanda où il était passé. Probablement en repos, faisant ce que les Lathariens faisaient quand ils ne travaillaient pas. Un sentiment de déception l'envahit. Une petite partie d'elle, une toute petite partie, voulait le revoir... en apprendre davantage sur lui. Comme son nom.

Mettant cette pensée de côté, elle regarda la navette s'approcher de la porte ouverte sur le flanc du vaisseau alien. En se rapprochant, elle réalisa à quel point il était immense. Ses yeux s'écarquillèrent. Bon sang, que lançaient-ils de là-dedans pour avoir besoin d'une porte aussi gigantesque ?

En moins d'une minute, la navette pénétra dans sa gueule caverneuse. Dani bougea sur son siège, les cheveux se dressant sur sa nuque. Peut-être que Shannon avait raison. Peut-être que c'était une mauvaise idée. Elle était seule en territoire ennemi sans renforts et avec pour seule défense le poignard de combat attaché à sa cuisse...

Chassant cette pensée, elle prit quelques grandes inspirations et se força à retrouver un semblant de calme et d'aisance. Fais semblant jusqu'à ce que ça devienne vrai, ma belle... une leçon qu'elle avait apprise il y a bien longtemps.

Elle garda les yeux ouverts et les capteurs de la navette en marche alors qu'ils étaient attirés à l'intérieur puis doucement posés sur le pont avec un léger choc. Son flux vidéo vers le Defiant s'était coupé dès qu'ils étaient entrés dans la coque du grand vaisseau alien, mais les enregistrements seraient utiles plus tard.

Si jamais on la laissait repartir, bien sûr.

Cette sombre pensée lui donna des frissons pendant un instant, mais elle la chassa aussitôt. Juste un dîner, avait dit K'Vass. Ensuite, si elle voulait partir, elle et le vice-président le pourraient.

— Bienvenue à bord du Veral'vias, Général de division Black, dit à nouveau la voix. Veuillez débarquer. Votre escorte vous attend.

Elle se leva du siège du pilote et se dirigea vers l'arrière de la navette. Un sourire se dessina sur ses lèvres. Elle était plus habituée à sauter de l'arrière d'un de ces engins en haute altitude en tenue de combat complète plutôt que d'attendre que la rampe descende, habillée pour une réception officielle. Son uniforme de cérémonie était ce qui se rapprochait le plus d'être une princesse pour la journée, alors elle s'en contenterait.

Mais l'homme qui se tenait de l'autre côté de la rampe lui vola ce sourire des lèvres et elle le dévisagea avec surprise pendant un instant. Le séduisant officier de communication latharien l'attendait, un sourire hésitant aux lèvres. Son regard le parcourut, observant l'uniforme de combat en cuir bien ajusté qui s'étirait sur un corps puissamment musclé et les cheveux, aux nuances de gris plutôt que le blond sale qu'elle avait cru voir, avec leurs multiples tresses effleurant une large épaule.

— Bienvenue à bord du Veral'vias, Général de division, dit-il avec une légère révérence, lui offrant sa main. Je suis Sardaan K'Vass, désigné pour être votre escorte pour la soirée.

Il se redressa en fronçant les sourcils quand elle ne prit pas sa main pour l'aider à descendre de la rampe. — Bien que, si je ne vous conviens pas, je peux arranger pour qu'un autre mâle prenne ma place ?

Ses paroles la poussèrent à réagir.

— Non ! Non, pas du tout. Vous êtes parfait, dit-elle rapidement, ajoutant un sourire en s'avançant. Sa main était minuscule dans la sienne, plus grande, alors qu'elle descendait de la rampe. Ce n'est pas comme si je devais vous épouser. N'est-ce pas ? Vous êtes juste assez aimable pour m'escorter pour la soirée.

* * *

— En effet, ma dame, répondit Sardaan.

Elle n'avait pas à l'épouser. Non. En fait, il ne voulait pas l'épouser au sens humain du terme. C'était une cérémonie trop limitée et simple pour englober tout ce qu'il voulait d'elle. L'accouplement pour un Lathar allait bien au-delà des simples mots d'une quelconque cérémonie humaine et, contrairement à leur concept de mariage, ne pouvait être mis de côté par cette idée de "divorce". L'idée même d'un accouplement rompu lui répugnait.

Il garda un visage impassible avec effort alors qu'elle plaçait sa petite main dans la sienne, n'étant pas préparé au choc qui le traversa au simple effleurement de ses doigts. Pendant un moment, il avait dû retenir son souffle, la façon dont elle l'avait regardé lui faisant craindre que Fenriis se soit trompé et qu'elle n'ait aucun intérêt pour lui.

Mais en un instant, ce regard étrange avait disparu et elle s'était avancée pour prendre sa main. Une vague de chaleur le traversa à son contact alors qu'elle prenait sa main pour descendre de la rampe de la navette, sa proximité faisant à son corps des choses qui devraient être illégales.

En chair et en os, elle était minuscule, comparée à lui du moins, et mince. Les os de sa main dans la sienne étaient si délicats qu'il gardait son contact léger, craignant de la blesser. Elle était habillée différemment de ce qu'il avait vu auparavant, portant cette fois une veste et une longue robe dont la jupe s'évasait légèrement autour de ses chevilles. À ses pieds...

— Cela ne semble pas confortable pour le combat, fronça-t-il les sourcils, examinant les lanières qui maintenaient les talons à ses petits pieds. Déesse, tout était-il petit chez elle ? Comment par le Prime pourrait-elle le prendre comme compagnon ?

La réponse vint dans une nouvelle vague de chaleur. La dame Amanda était plus petite que sa guerrière humaine et Fenriis n'était pas un petit mâle. Si le commandant de guerre et sa compagne pouvaient y arriver, étant donné leurs différences de taille, lui et sa petite compagne le pourraient aussi.

— Quoi ?

Son regard suivit le sien jusqu'à ses pieds et elle rit, un son doux qui enchanta ses sens.

— Ça ? demanda-t-elle, levant un pied. Oh, ce n'est pas pour le combat.

Il n'avait pas lâché sa main, sa prise se resserrant pour garder l'équilibre alors qu'elle lui montrait le talon. Ils augmentaient sa taille d'au moins sept centimètres et il réalisa soudain leur but. La faire paraître plus grande. Étrange. Avait-elle des problèmes avec sa taille ?

— Pas à moins que je n'aie vraiment pas de chance et que cette soirée ne tourne au vina... euh, ne dégénère rapidement.

Il leva les yeux, la tête légèrement penchée sur le côté. — Pourquoi cette soirée "dégénèrerait"-elle ?

Ses lèvres se pincèrent un instant, des lignes de stress apparaissant aux coins de sa bouche. Ce ne fut qu'une fraction de seconde avant qu'elle ne sourie pour le cacher, mais il le remarqua.

— Techniquement, je suis seule derrière les lignes ennemies. Ce n'est pas un bon endroit pour être en talons.

Ses tournures de phrases inhabituelles le déconcertaient et le ravissaient à la fois. Le neuro-traducteur qu'Isan, leur guérisseur, avait installé à chacun d'entre eux avant leur arrivée dans le système humain signifiait qu'il pouvait comprendre les mots, mais pas nécessairement toutes les significations. Il reconnaissait le jargon d'un soldat, capable de saisir le sens des choses qu'il ne comprenait pas grâce au contexte. Elle s'inquiétait pour sa sécurité ce soir.

Un léger grondement résonna dans sa poitrine et sa main se resserra sur la sienne, l'attirant plus près avant qu'il ne puisse s'en empêcher.

— Personne ne vous fera de mal ici ce soir, déclara-t-il, le monde autour de lui se réduisant à eux deux. Plus proche maintenant, le léger parfum qu'elle portait l'enveloppait, l'attirant. Je vous protégerai et veillerai sur votre sécurité.

La tentation de se déclarer et d'exiger qu'elle accepte son droit sur elle était presque irrésistible, mais il se maîtrisa. Quelque chose lui disait qu'elle n'était pas une femme à qui on pouvait donner des ordres. Que s'il le faisait, ses défenses se lèveraient.

Non, il valait bien mieux attendre de pouvoir la mettre dans une position où elle ne pourrait pas le refuser.

L'amusement traversa ses yeux sombres — un étrange mélange de terre riche et sombre et de feuilles vertes — et elle lui serra la main. — J'apprécie cette assurance, Sardaan. Merci.

Son nom sur ses lèvres lui coupa presque le souffle à nouveau. Dans la foulée de sa détermination à ne pas faire valoir ses droits, il décida qu'il entendrait encore son nom sortir de ses lèvres. Crié de plaisir alors qu'il l'emmènerait à l'extase encore et encore.

— Je vous en prie, Général.

— S'il vous plaît... appelez-moi Dani.

Le plaisir l'envahit alors qu'il lâchait sa main à regret pour lui offrir son bras avec une petite révérence.

Il connaissait son nom, bien sûr. C'était Danielle. Cela et bien d'autres détails à son sujet figuraient dans le dossier qu'on lui avait donné à étudier. Comme le fait qu'elle n'était pas en couple, sans famille... sans attaches autres que les hommes et les femmes avec qui elle servait.

La jalousie le submergea à l'idée d'autres hommes dans sa vie. En favorisait-elle un en particulier... combien d'hommes devrait-il tuer pour s'assurer son droit sur elle ?

— Dani, inclina-t-il la tête, ravi qu'elle lui ait donné la permission d'utiliser un diminutif plutôt que son nom complet. C'était un signe de faveur chez les humains, du moins à ce qu'il avait entendu dire. Un beau nom pour une belle dame.

Cela lui arracha un rire surpris alors qu'ils quittaient le hangar à navettes.

— Oh, vous êtes un charmeur. Elle sourit, tapotant son bras. Votre commandant est rusé. Je dois le reconnaître.

— Ah bon ? demanda-t-il, bombant le torse de fierté alors que les guerriers dans les couloirs le voyaient avec elle à son bras, cachant leur jalousie qu'il ait été choisi pour cette mission derrière des masques impassibles. Si on leur en donnait la moindre chance, chacun d'entre eux le poignarderait dans le dos pour prendre sa place.

— Ce n'est rien. Elle se pencha plus près, baissant la voix sur un ton confidentiel. Y a-t-il toujours autant de guerriers à bord ?

Il rit à sa question, amusé qu'elle ait remarqué que les couloirs étaient plus remplis que d'habitude. — Nous avons un effectif normal, mais la plupart d'entre eux semblent avoir décidé de se dégourdir les jambes en ce moment.

Il baissa les yeux vers elle avec un autre sourire. Par les dieux, ses joues allaient lui faire mal à la fin de la soirée, mais il ne pouvait pas s'en empêcher. — C'est à cause de vous.

— Moi ? Son front se plissa. Elle ne s'était pas écartée et il aimait la chaleur de son corps plus petit contre son bras.

— Oui. Nous n'avons pas beaucoup de femmes. Vous êtes seulement la... Il compta rapidement. Troisième femme humaine que j'ai vue.

— Oh, ses lèvres s'entrouvrirent sur ce son doux et elle regarda à nouveau les guerriers alors qu'ils passaient. Eh bien... je suis sûre qu'ils sont totalement déçus. Je ne suis pas un mannequin. Juste une vieille soldate.

Il fronça les sourcils. Pensait-elle qu'elle n'était pas attirante ?

— Je ne peux pas parler pour eux, mais je suis sûr qu'ils pensent exactement la même chose que moi...

Devant son regard curieux, il fit une petite pause. Ils étaient presque aux portes de la salle d'apparat où se déroulait la soirée, et il voulait un peu plus de temps seul avec elle. Il l'attira plus près, risquant un petit geste furtif pour replacer la mèche de cheveux rebelle derrière ses traits délicats.

— Je pense que vous êtes la plus belle chose que j'aie jamais vue, admit-il, d'une voix basse et rauque. Et je défierai... tuerai... quiconque pour vous faire mienne.









